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7 Tibie anticæ longiores, leviler curvale, intus pilis densis, ereclis, sat lon- 
gis ornate, Tarsi antici articulo primo majore. 


© Tibie anticæ rec, breviores, intus pnbe brevi, reelinata, vestite. Articulus 
primus tarsorum anticorum minimus ®?. 
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Corynodes Micheli. 
Tibias autérieurs du 7 (fiv. de gauche) et de da Ẹ (lig. de droite). 
Cinq individus ont été recueillis par M. Ch. Michel dans le pays des 


Galla; un sixième individu a été récolté par fen Maurice Potter. L'espèce 
se tent sur les fleurs de Carduacées. 


Espee vouvezze D'ÜÉMIPTÈRE DE LA FAMILLE DES PYRANOCORIDE, 
pan Joaxxy MARTIN. 


Myrmoplasta Potteri. nov. sp. 


® long. 7 millimètres à 7 millim. 5; plus grande ku'geur du prothorax 
1 millim. 79. 

Noir, dos de l'abdomen brun rouge; la partie basilaire du prothorax. en 
dessus et snr les flancs, une tache près du sommet de chaque squamule 
élytral, trochanter et moitié basilaire des fémurs postérieurs. taches allon- 
gées transversalement, latérales. sur chacun des anneaux inférieurs de 


La plupart des termes de comparaison qui ont permis de rédiger la descrip- 
lion précédente ont élé pris dans la collection du Muséum, étudiée partiellement 
en 1892 par E. Lefèvre, en ce qui concerne les Eumolpides. Nous avons en, en 
entre, sons les yenx des spécimens authentiques des C. abyssinica Jac. , cærulescens 
Fairm. et eribratellus Kairi. que M. René Oberthur a bien voulu nous communi- 
quer. Les deux dernières espèces n'étaient pas représentées dans nos collections. 
M. Oberthür a 


généreusement abandonné nu exemplaire de chacune d'elles an 


Muséum. 


l'abdomen. sauf le dernier, jaune päle. Des poils noirs, plus nombreux sur 
la tète que sur les autres parties du corps. 

Téte convexe. transversale, fortement déclive en avant, en triangle équi- 
latéral vue de face. Antennes noires, plus courtes que le corps. Premier et 
deuxième artieles subégaux; le troisième égal aux trois quarts du précé- 
dent; le quatrième, le plus long de tous, cylindrique, presque égal au 
double de la longueur du troisième, Prothorax aussi long que large dans 
sa partie étranglée. divisé transversalement en deux portions presque 
égales : antérieure, cordiforme. très finement ponctuée, à côtés latéranx 
arrondis, réfléchis; la basilaire en trapèze transversal, lisse, à côtés laté- 
raux droits. Hémélytres squamiformes. ponctués-rugueux , à bords un peu 
relevés. Abdomen non pétiolé, plus on moins orbiculaire, à bords latéraux 
très fortement réfléchis. se recourbant même sur la face dorsale de Fab- 
domen. Rostre long, grele, dépassant les hanches postérieures, à premier 
article plus long que la tête. Orifice odonfique en fente étroite, courte, 
entourée d'un léger bourrelet. Partie interne des fénmrs antérieurs munie 
de poils. Les taches latérales jaune pâle des deux premiers segments de 
l'abdomen seulement atteignent les bords de l'abdomen. Elles s’'allongent, 
comme les autres, en une languette étroite, plus ou moins aiguë, n'attei- 
gnant pas le milien de l'abdomen. Sixième segment entier. 

g Le mâle n'a que 6 millimètres de longueur. Les fémurs antérieurs 
portent trois épines au côté interne. Les taches jaunes allongées sur les 
côtés de l'abdomen, en dessous, ne se montrent que sur les denx premiers 
sewments basilaires. I y a un commencement de tache sur le troisième. 

Plusieurs femelles et un seul mâle, récoltés en Abyssinie par M. Maurice 
Potter et à la mémoire de qui nous dédions ce curieux Hémiptère. 

Notre espèce diffère de M. mira Gerstäcker par son système de colora- 
tion, par son prothorax plus raccourci et par son abdomen non pétiolé. 

Le catalogue de Lethierry et Severin (1894) place à la fois le genre 
Myrmoplasta dans la tribu des Largine, p. 242, et dans celle des Pyrrho- 
corine, p. 250. C'est dans cette dernière tribu qu'il convient de ranger ce 
eenre remarquable. 


UNE ESPÈCE \OUVELLE D'IÎVMENOPTÈRE APPARTENANT 
À LA FAMILLE DES TENTIHRÉDINIDES. 


par ROBERT pu Buysson. 


Les Hyménoptères recuelhs par M. Ch. Michel en Abyssinie sont pen 
nombreux. Il se trouve cependant parmi eux une très belle espèce d'Hylo- 
toma Latreille. à laquelle je suis heureux de donner le nom de notre géné- 
reny explorateur. 


